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Dans la voie
des pots cassés

 

C'était, jadis, un slogan po-
pulaire chez nos voisins d'ou-
tre quarante-cinquième. If you
mind your own business you'll
be O.K., répétait à tout bout
de champ le Yankee. La for-
mule était populaire et à tous
les degrés de l'échelle sociale
on s'en gargarisait à qui
mieux mieux.
Cet aphorisme simpliste

émanait d’une philosophie ac-
commodante et égoïste: c'est
l'évidence même. Mais cette
philosophie, en dépit de ses
origines païennes, comportait
des avantages. C’est grâce à
elle que les U.S.A. sont deve-
nus, en moins d'un siècle, la
plus prestigieuse des grandes
puissances. Grâce à elle en-
core, la patrie de l'Uncle Sam
est apparue à plusieurs com-
me une sorte de Terre promise.

Mais un jour, on s'est avisé
d'aller commenter ce principe
du M.Y.0.B.U.B.O.K. On a
prouvé aux Américains que ce
principe ils devenaient isola-
tionistes. John Doe prit la
mouche. En moins de temps
qu'il ne faut pour le dire, il a
aboli le slogon et s'est mis en
frais de participer à toutes les
guerres. Avec une ardeur et
une assurance parfois ridicule,
il s'est mis à s'occuper des af-
faires de tout le monde, et,
dans sa candeur, il prétend
pacifier l'univers en standardi-
sant {‘american way. Comme
un parvenu zélé, un policier
embauché d'hier, il aime fai-
re le nécessaire et vous a des
airs protecteurs qui font sou-
rire. Il considère comme fu-
tile et mesquin tout ce qu'il
ne comprend pas et Dieu sait
combien ils sont nombreux les

L'heure qui passe.

“L'AIGLON” À
CINQUANTE ‘ANS

 

On va reprendre “L’Aiglon”
et bien des gens s’étonneront
d'apprendre que la pièce célè-
bre d’Edmond Rostand a tout
Juste cinquante ans. Beau-
coup la croiront plus ancien-
ne. Non qu’elle ait tellement
vieilli, mais tout simplement
Parce qu’il y a eu depuis la
Première représentation, une
serie d’événements qui ont
creusé un fossé au-delà du-
quel tout nous paraît terrible-
ment lointain. .
Ehbien ! on, la première

Teprésentation ne date que de
900, de cette année tant mo-.
quée et qui a cependant don-
oi une manière de chef d’oeu-

e.
| Il faut bien admettre que

problèmes qu’il ne comprendra
jamais!

Les Etats-Unis devraient re-
venir à leur vieille politique du
M.Y.0.B. Ca simplifierait bien
des choses. Ce serait peut-
être de l'’isolationisme! Va
pour l'isolationisme puisque
c'est encore le meilleur moyen
d'avoir la paix dans un mon-
de de moins en moins mûr
pour la catholicité politique.
Plus il y aura d'isolationistes
plus il y aura de paix et de li-
berté dans le monde. Solution
rétrograde, dira-t-on. D'ac-
cord. Mais vaut mieux une
solution rétrograde qui porte
des fruits qu’une solution d'un
progressisme prétentieux qui
mène nulle part. Si l’Angle-
terre, la France et les U.S.A.
ne s'étaient pas tant méêlés
des affaires d'Orient nous
n'aurions pas tant, de pots
cassés aujourd’hui.

Les Orientaux s'apprêtent
à nous botter le train. S'ils ne
réussissent pas aujourd'hui,
ça viendra un jour. Les mer-
cenaires de I'O.N.U. n'y pour-
ront rien.. Leurs victoires sont
illusoires et pourries avant
méme que d’étre remportées.
Aux yeux des Orientaux,

l'Occident apparaît comme
une vieille femme qui pue la
luxure et la concupiscence.
On la subit beaucoup plus
qu'on ne la désire.

Mais, dira-t-on, le commu-
nisme, est-ce qu'il sent si bon
que ça, lui? Certes, le com-
munisme n’a guère plus de
sharmes! Mais ses charmes —
car il en a un peu tout de mé-
me — ont au moins le mérite d'être différents. .

J. P.

tout le monde n’est pas d’ac-

cord sur la place qu’il faut ac-

corder à Edmond Rostand et

à son oeuvre. Nous avons con-

nu depuis une sorte de littéra-
ture qui nous a quelque peu

blasés et rendu le palais à peu
près insensible aux sucreries
de la belle époque. Et que
sont même les pirouettes ver-

bales d’Edmond Rostand à

côté des décorations de cer-

tains poètes qui travaillent, il

est juste de le reconnaître,

couramment dans le génie?

Pour “L’Aiglon”, il faut

donc se replacer dans ce qu’é-

tait l’atmosphère d’il y a un

demi-siècle. “Cyrano de Ber-

gerac avait été trois ans plus

tôt, un long triomphe. Mme

Edmond Rostand rappelle,

dans le dernier numéro des

Nouvelles Littéraires, l’ac-

cueil inoubliable que fit le pu-

blic à cette pièce. —La générale de “Cyrano
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Pièces d'artisanat indien

 

 
On voit ici Mlle Estelle Mauffette, vedette bien connue de la ra-

dio, examinant deux statuettes que l'on conserve au musée de la Con-

grégation de Notre-Dame, à Montréal. Ces deux pièces ont été sculp-

tées par des Indiens et datent de l’époque de la Bienheureuse Margue-

rite Bourgeoys, fondatrices de la communauté; elles ont été sauvées de

deux incendies qui ont détruit, en 1683 et en 1768, l'édifice de la Con-

grégation. Mlle Mauffette interprète le rôle de Marguerite Bourgeoys

dans la série d'émissions Intitulée “Le ciel par-dessus les toits”. II

s'agit de fesques évoquant la personnalité de celle que Pie XI! a dé-

clarée bienheureuse le 12 novembre dernier, devant une foule de pè-

lerins accourus de tous les pays et surtout du Canada.

fondateurs de l’Eglise canadienne

dimanches, à 5 h. p.m,, sur le réseau français de Radio-Canada.

Le Comité des

présente ces programmes tous les

Les

textes et la réalisation sont respectivement de MM. Guy Dufresne et

Guy Mauffette.

 

de Bergerac” dit-elle. Jamais

je moublierai cette soirée

(rien ne peut dire ce qu’elle

jut) — ni cette ovation finale

qui tint, pendant près d’une

heure. lu salle entière debout

et frémissante. IL était deux

heures du matin et le public

en délire criait, pleurait, riait,

applaudissait,  applaudissait

encore, ne voulait pas partir.

On escorte notre voiture dans

les rues de Paris. Les semai-

nes suivantes, dès qu’on mous
apercevait dans une loge, au

théâtre, c’était une mouvelle

ovation!

“L’Aiglon”, trois ans plus

tard, — n’allait pas souffrir de

la comparaison? Mais quelles

craintes aurait-on pu nour-

rir? Le Duc de Reichstadt,

c’était Sarah Bernhardt, —

“tragédienne née qui s’abais-

sait au drame”, selon la for-

mule de Lucien Dubech. Lu-

cien Guitry jouait le rôle de

Flambeau. Les deux grands

acteurs étaient entourés d’un

“quatuor de femmes exquises:

Mmes Dufresnes, Parny, Gé-
rard et Préval”.

Ceux oui s’imaginaient que

“Cyrano” était un accident

heureux dans la carrière d’un

écrivain assez fortuné pour
s’offrir la fantaisie -de faire jouer les pièces qu’il écrivait  

avec une apparente facilité
(on a dit qu’il avait dû “avan-
cer” soixante mille frs, —
imaginez ce que cela vau-
drait en francs 1950, — pour
faire monter sa pièce), ceux-
là furent déçus. La pièce alla
aux nues.
Seul Lucien Descaves, “ce

sympathique grincheux” ne
fut pas absolument séduit...
Quelques mois plus tard,

Edmond Rostand était élu a
l’Académie Française. A 33
ans, comme Racine!
Que donneront les tirades

et les mots à effet, tout ce
clinquant qui fait grincer les
amateurs de naturel, qui don-
nera “L'Aiglon” tout entier
un demi-siècle après sa créa-
tion? Nous le saurons bien-
tôt.

“

Buridan

Recrutement pour la défense
passive en Angleterre

 

Londres Le ministère de

l'Intérieur d'Angleterre annonce

que plus de 100,000 hommes et

femmes se sont engagés dans la

Défense passive et les services

connexes. Le Corps de Défense

passive comprend maintenant un

effectif de 87,952; le Service auxi-

liaire de pompiers, 6,947 et la Po-

lice spéciale, 14,042.

5 sous la copie

Alphonse Piché

Joaillier consciencieux

ll! est des verres trop petits et

des livres trop courts. Ces incon-

vénients de la vue nous sont par-

ticulièrement sensibles lorsque

nous humons le piot ou encore

lorsque nous lisons un ouvrage

trop court tel celui que vient de

publier notre ami Alphonse Piché.

Enfoncé dans mon fauteuil,

l’autre soir, je m’abandonnai à la

griserie qui s'empare de moi cha-

que fois que j'ouvre un nouveau

livre. D'une main sensuelle je ca-

ressais le bouquin tout pimpant

dans sa belle robe typographique.

Une heure de plaisir, pensai-Je!

Hélas, j'eus à peine le temps de

voir jaillir cette fontaine de mots

lumineux et musicaux dont se

compose Voie d’eau que, soudain,

je butai sur la table des matières.

Baste! à peine le temps de me

mettre en appétit et. . . le plat

était vide! Ahuri, je tatal les pa-

ges pour voir si je n'en avais pas

passé quelques-unes. . .

Mais soyons bon prince et rap-

pelons-nous qu’en litérature plus

qu'ailleurs, le nectar ne s'ingurgite

qu’à petite dose et c'est un véri-

table nectar que ce dernier re-

cueil de Piché. Une image em-

buée, une demi-teinte, trait fur-

tif: de la poésie en comprimés,

quoi! Pas de verbiage, pas de

bavure, pas d’éloquence: l’essen-

ce de la toche et de la nuance; le

schème d’un souffle subtil. Voi-

là tout.

Certes, pareil dépouillement

n'échappe pas toujours à l'hermé-

tisme: oh, un hermétisme modéré

dosé de telle sorte qu'on puisse

entrevoir certains horizons né-

buleux du champ poétique. Mais,

passe pour l’hermétisme quand la

musique subsiste. Lus à haute

voix, les poèmes de Voie d’eau

attestent d’une étonnante richesse

de couleurs et de sons.

Mals Hl ne faudrait tout de mé-

me pas exagérer. Cet hermétisme

dont il est si souvent question ne

serait-il pas, en définitive, une

excuse commode que se donne le

lecteur trop pressé? Ne repro-

chons pas au poète les timbres de

sa lyre et étonnons-nous, plutôt,

de la gratuité de ces bijoux poéti-

ques qui dans Voie d’eau, n’at-

testent d'aucun tourment. Lan-

gueurs? Désillusions? Regrets?
Oui, certes, on rencontre de tout

cela chez Alphonse Piché, mais

c'est en vain qu’on y chercherait

de l’inquiétude. Chez lui, pas de

malédictions prophétiques, pas de

questions troublantes. Sa muse

ignore l'élan lyrique et voilà bien

ce qui étonne davantage. Du haut

de sa tour, le poète promène son

kaléidoscope sur un univers étran-

ger aux frissons cosmiques qui se-

couent la poésie moderne. Se-

rions-nous en face d'un poète

heureux? Un joillier satisfait qui

cisèle pour le plaisir de ciseler?...

Piché est jeune et… cet âge est

sans pitié, dit-on. Heureux hom-

mel (Suite à la page 8)



Un nouveau record bancaire de
la Banque Royale du Canada

L'actif total s'établit à un nouveau sommet, soit $2,497,-
376,342. Les dépôts se totalisent à $2,337,503,468, soit
le chiffre le plus élevé dans toute I’ histoire bancaire au
Canada. Forte augmentation des prêts. Excellente li-
quidité. Profits plus élevés.

  

Le bilan de la Banque Royale

du Canada qui vient d’être pu-

blié révèle une augmentation sen-

sible à tous les postes et de nou-

veaux records dans le domaine

bancaire au Canada.

Pour l'exercice terminé le 30

novembre 1950, l'actif total s'é-

tablit à $2,497,376,342, soit une

augmentation de $162,390,988 sur

le chiffre record de l'an dernier.

Les dépôts ont atteint le mon-

tant de $2,337,503,468, soit une

augmentation de $145,362,890 sur

les chiffres de l’an dernier et ,un

nouveau sommet dans l'histoire

bancaire canadienne. Les dépôts

portant intérêt ont augmenté de

$43,785,626 pour s’établir à S1,-

103,918,226.

On a la preuve de l’augmenta-

tion des affaires et de l’activité

industrielle au Canada par la

hausse des prêts commerciaux

 

dans notre pays. La tendance à

la hausse qui a commencé à se

faire sentir à ce poste en 1945 s’est

encore accentuée et le montant

des prêts s’établit maintenant à

$555,160,656, soit une augmenta-

tion de $83,727,318 sur l'exercice

‘précédent.

La liquidité de la banque est

excellente. L'actif en espèces de

$471,113,038 représente 19.54% des

exigibilités du public. Les dispo-

nibilités sont encore plus élevées

à $1,717, 765,402 ou 71.26% du

passif au public. On note dans les

disponibilités de la banque $906,-

766,904 d'obligations fédérales et

provinciales.

Le poste des immeubles de la

banque a augmenté de $13,601,961

à $17,068,704, résultat des travaux

de construction et d’amélioration

de succursales. Plusieurs nouvel-

les succursales ont été établies
dans les territoires nouveaux et

des améliorations ont été appor-

tées aux succursales existantes.

Dans les succursales on a instal-

lé le plus nouvel outillage méca-

nique pour assurer un service plus

efficace et plus rapide à une cli-

entèle qui augmente constamment.

L'assemblée générale annuelle

des actionnaires se tiendra au siè-

ge social de la banque, le jeudi 11

janvier a 11 heures du matin.

Voici le compte des profits et|
pertes et les principaux postes du

bilan avec les chiffres compara-

tifs pour l’exercice précédent.

 

    
LE "SCOTCH" QUI FAIT

LE TOUR DU GLOBE  RETROUVEZ 33
LA JOIE DE VIVRE ©
AVEC FRUIT-A-TIVES
Combattez la constipation et

l’indigestion! FRUIT-A-TIVES a fait

ses preuves dans des milliers de cas.

Les FRUIT-A-TIVES sont composés

de fruits et de plantes.
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LAPAUSE QUI RAFRAICHIT
mettant en vedettes:

La musique de

et son ensemble

 

CHLN - Trois-Rivières
Embouteilleur de Coca-Cola Autorisé sous contrat avec Coca-Cola Ltée

DUFRESNE ET FRERE,
765, Bonaventure

- 

MURIEL MILLARD |
(‘Miss Radio 1950”)

JEAN COUTU
(Acteur-annonceur)

HOWARD HIGGINS

2 ARTISTES INVITÉS 2
Une demi-heure de variétés et chansons pétillants

TOUS LES LUNDIS SOIRSà Oh.
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Amalgamated Chibougamau
complète des analyses
géophysiques

 

Le contrat donné en septembre

dernier à la Geo-Technical Deve-

lopment Co. Ltd. a été terminé.

Les lignes de base furent tracées

sur une étendue de 300 pieds, et

les frontières définies.

L'étude connue* sous le nom de

“Resistivity Electrical Method”

montre deux zones de résistance

relativement faible au courant

électrique, et par conséquent sus-

ceptibles de contenir des sulphides

disséminées ou des zones miné-

ralisées très fortes. Elle montre

également sept autres zones de
 

faible résistance qui pourraient
être importantes.

Un rapport sur les résultats

géophysiques a été soumis à l'in-

génieur R.W. Howe, et les résu].

tats ont ensuite été interprétés au

point de vue structures géologi-

ques et une carte appropriée à

été préparée.

Selon M. Howe, la structure

telle qu'indiquée dans ce rapport,

est semblable aux autres struc-

tures minéralisées dans la pro-
priété, et un programme de fora-

ge est recommandé pour explorer

les structures importantes in-

diquées. On s’attend à d'autres

développements à ce sujet, après
l'assemblée des directeursqui au-

ra lieu le 18 décembre prochain.

 

 

BRUXELLES

1, “L'Etoile d’'Excellence"
comme étant la meilleure bière
canadienne,

2. Un Prix Spécial comme

étant LA BIÈRE LA PLUS
NOTABLE PARMI TOUTES
LES INSCRIPTIONS CANA-
DIENNES—LE SEUL PRIX
SPÉCIAL ACCORDÉ AU
CANADA.

Ici, chex-nous, cs jugement d'ex-
perfs est confirmé par le nombre
toujours croissant des adeptes de
la Brading. Constatex par vous-
même— soyez le juge — la pro-
chaine fois essayez la Brading! 
 

 * kk kk kk

“OUI dit
TROIS-RIVIERES

BRADING.
cest la bière des bières

JUGÉE PAR DES EXPERTS IMPARTIAUX, AU CONCOURS
TENU POURles bières canadiennes à la grande exposi-
tion 1950 de Bruxelles, la Brading gagna:—

» “©
ote, +

oF Ore sacs TY,
Le UTTAWA CANAUA À!

 
 



 

 JEUDI, 28 DECEMBRE 1950

Le travail du, garde-chasse Roméo Gravel

cité en exemple par Izaak Hunter

Dans/le Montréal Gazette du 15 son. Une sentence a été suspendue

décembre, M. Isaak Hunter, quijet dans 6 circonstances, des In-

jouit d’une grande réputation au-, diens étaient les fautifs.

LE BIEN PUBLIC

lois, quelles que soient son adhé-
sion politique ou la fortune dont

il dispose, sans infliger de nom-

breux maux de tête à son député.

Il y a lieu de croire que M. Du-

charme endosse de tout coeur l'at-

 
 

titude de son collègue à l’Assem-

blée législative, l'honorable Pou-

liot, relativement au respect des

lois de chasse et pêche. Peu nom-

breux sont les députés de cette

mentalité et chacun d'eux mérite

PAGE TROIS

que le sportsman lui témoigne son

appréciation d’une façon quelcon-

que chaque fois qu'il le peut.”

Voilà, chasseurs et pêcheurs, ce

que pense Izaak Hunter de la si-

tuation à La Tuque.

 

 
près des fervents de chasse et pê-
che, accorde une chronique entiè-

re sous sa rubrique quotidienne

“WITH ROD & GUN”, au travail

effectif accompli au cours des mois

derniers par M. Roméo Gravel,

garde-chasse pour notre district.

Ayant obtenu de M. Hunter la

permission de traduire son texte

pour reproduction, il nous fait

plaisir de réitérer publiquement
les félicitations dont M. Gravel

est l’objet.

“A LA TUQUE — UN GARDE-

CHASSE QUI N'A PAS FROID

AUX YEUX"

“Avez-vous déjà entendu parler

de J. Roméo Gravel? Eh bien, si

vous allez en excursion de chasse

ou pêche dans le district de La

Tuque, celui-ci cessera d'être un

étranger pour vous. Et si, par ha-

sard, vous jugez à propos d'igno-

rer et de violer les règlements de

chasse et pêche, vous viendrez en

contact très rapproché avec M.

Gravel.

“Le district de La Tuque est un

des plus enviables surtout pour ce

qui en est de la chasse et la pé-

che — et c’est là que M. Gravel

remplit le rôle de garde-chasse.

Les braconniers qui abondent en

cet endroit des dur-à-cuire

pour la plupart — ont une peur

bleue de lui.

“Alors que j'assistais à un ré-

cent congrès de la Fédération des

Associations de Chasse et Pêche

du Québec, j'ai eu la bonne for-

tune d'y rencontrer Steinar Jens-

sen, gérant de la St. Maurice Fo-

rest Protective Association. Celui-

ci m'a remis des statistiques qui

témoignent éloquemment du beau

travail effectué par le garde-chas-

se Gravel.

“En bref, notons que de janvier

à la fin d’octobre 1950, Gravel a

mis à jour 63 infractions des lois

que son serment d'office l’oblige à

faire respecter. Des convictions

ont été obtenues dans 61 de ces 63

cas et les amendes imposées se

sont élevées à $4,435. Une des of-

fenses précitées a mérité à son

auteur un séjour de 6 mois en pri-

 | sévir — comme l'a fait Gravel —

“Les chiffres que nous avons

sous les yeux révélent que 24

poursuites ont été intentées con-

tre des individus ayant chassé, tué,

transporté, possédé ou vendu de

l’orignal. Des hôteliers en vue

dans le district ont été arrêtés,

trouvés coupables et condamnés à

acquitter des amendes de $300

plus les frais, pour avoir mis en

vente de la viande d'orignal.

“Gravel a obtenu des condam-

nations pour pêche de truite mou-

chetée à travers la glace, chasse de

perdrix en temps prohibé et pos-

session illégale de ces oiseaux. Des

employés de compagnies exploi-

tant des opérations forestières ont

connu les rigueurs de la loi pour

avoir eu des armes à feu et des

pièges en leur possession.

  

  

 

“Plusieurs convictions ont été

obtenues dans des cas de chasse et

possession illégale de chevreuil.

Quatre touristes américains, venus

de Manchester, N.H., ont essayé

de s’en tirer avec des permis de

chasse destinés aux résidents de la

Province. Ce n’était pas la façon

dont Gravel voyait les choses,

toutefois, et chacun a dû verser

ER CHOIX

LA BIÈRE À VOTRE GOUT

 

 

 

 

Distributeur: LA BRASSERIE CHAMPLAIN LIMITÉE -

 

“Go fait longtemps que je cherche

une bière réellement à mon goût.

Enfin, j'ai trouvé la Select.”

 

“Je te l'avais bien dit que tu lu

préférerais sûrement. C'est mon

premier choix: il n'y o pas de

meilleure bière que la Select.”

QUÉBEC « MONTREAL
 $100 au Trésorierprovincial — ce
 qui n’était pas trop exiger.

“Conformément aux directives

émises par l’honorable Camille E.

Pouliot, Ministre de la Chasse et

Pêche, la chasse de l’orignal fe-

melle est vue d’un très mauvais
oeil et plusieurs amendes de $300

ont dû être versées par des indi-

vidus que s’étaient procuré cette

viande si tendre mais prohibée.

“Celui qui, de temps à autre, se

demande si le Ministère de la

Chasse et Pêche déploie suffisam-

ment d'efforts en vue d'assurer la
protection de notre gibier et pois-

son, pourra tout au moins éprou-

ver un peu de satisfaction en son-

geant aux proûesses du garde-

chasse Gravel.

“La latitude que Gravel 's’est

vu accorder dans l’accomplisse-

ment de ses devoirs est tout au

crédit de Me C. R. Ducharme,

M.A.L. pour Laviolette. Et n’allez

nas croire qu’un garde-chasse peut

à l’endroit de tout violateur des

 

   
Nous en avonseuliée ya longtemps!

Le goût merveilleux et la nature excellente du

“Black & White” sont des qualités qui exigent du

temps. De longues années de viellissement, suivies

d’un mélange fait à notre façon particulière,

donnent un Scotch qui est vraiment hors pair.

Le Secret réside dans le ÎMlélange

BUCHANAN'S

‘BLACK:WHITE

 

The Shawinigan

SCOTCH WHISKY
Distillation, Mélange et Embouteillage faits en Ecosse

&rs

|

VENDU EN BOUTEILLES DE 40 ET DE 26% ONCES
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   LUCEVUS
REGLER LE CADRAN--.À

9 VOTRE POËLE ÉLECTRIQUE
JUETH(TI CEE Wo,

 

 
poéle automatique!

HN vous donne

votre prévoyance.

Tout ce que vous avez à faire, c’est de régler le cadran
... Votre poêle électrique fait le reste! Ni attente, ni
surveillance, ni contrôle, ni inquiétude— c'est un

UNE CHALEUR CONCENTREE—DES METS PLUS

NOURRISSANTS—UN SERVICE RAPIDE—
LA SECURITE—UNE CUISINE CONFORTABLE—

PLUS DE LOISIRS—IL EST PROPRE...

IL EST ECONOMIQUE!

Avec un poêle électrique, votre cuisine se fera mieux,

plus vite et de façon plus satisfaisante que jamais...

Avant d'acheter un poêle, RENSEIGNEZ-VOUSsur ces

appareils économiques et commodes que sontle poêle

électrique et le poêle combiné (chauffage au combus-

tible et cuisson à l'électricité). Vous serez enchantés de

Water & Power Company
Électricité ® Produits Chiniiques
 

CENIE CIVIL TRANSPORT CONSTRUCTION

  



Nouvelle ligne navigation de

Newport au pays de Galles

 

Londres — Par suite de l'appui

d'armateurs locaux, les Saguenay

* Terminals Ltd. of Canada ont dé-

signé définitivement le paquebot

“London Mariner” pour prendre

une cargaison à Newport le 20 dé-

cembre à destination de la Bar-

bade, la Trinité et Demerara. Ce

voyage inaugurera un service ré-

gulier que la compagnie a l'inten-

tion de maintenir à partir des

ports de la côte occidentale jus-

qu'aux diverses destinations.

Strick, Gorchs and Company Ltd.

sont les agents de Saguenay Ter-

minals Ltd. dans les Galles du
Sud.

 

Erables canadiens

à Westerham

Londres — Un certain nombre

d'érables argentés du Canada se-

ront plantés sur l’avenue Chur-

chill à Westerham dans le Kent,

pour rappeler la mémoire du gé-

néral Wolfe qui est né dans ce vil-

lage et en guise de tribut aux

troupes canadiennes cantonnées à

cet endroit au cours de la guerre.

Ce projet sera une des manifes-

tations locales du Festival de

Grande-Bretagne.

LE BIEN PUBLIC

La sauvegarde des Lieux Saints
 

“L’Action catholique” vient de publier un vigoureux article du

R. P. Ledit, S.J. sur la question des Lieux Saints. On sait qu’une pro-

pagande habile essaie de faire croire que la nouvelle solution proposée

à l'Assemblée des Nations aurait l’approbation des autorités religieu-

ses. L'Osservatore Romano du 19 novembre s’inscrit en faux contre

cette rumeur. L'attitude du Vatican est inchangée, écrit-il, parce que

les raisons qui l'ont dictée sont inchangées. Toute autre solution

réalisée laborieusement pour tournerles difficultés présentes ne serait

qu’une fausse solution.

Voici la conciusion de l’article du P. Ledit: “Aujourd’hui des voix

puissantes se font entendre pour que l’on partage la ville de Jérusa-

lem en deux zones: une zone arabe, et une zone juive. Un groupe de

dignitaires protestants et d’autres personnages, aussi disparates que

Sumner Welles et Walter P. Reuther, écrivirent au Président Truman

pour proposer cette division. On ne sait pas qui prit l'initiative de

solliciter les signatures de ces divers personnages, les éléments juifs

donnèrent une publicité considérable à cette lettre. D'après “Canada-

Israel Reporter” (août 1950) la délégation canadienne aux Nations

Unies s’est ralliée à une thèse sensiblement la même. Quand on se

rappelle l'intervention décisive du Canada pour faire entrer Israël

 

 

 
ST-PIERRE & FILS LTEE

PAPETIERS EN GROS
Tél. 5639-5640

x x +*

1685, rue Royale Trois-Rivières

Assortiment complet de Kraft Wayagamack
Distributeurs de Scotch Tape, Electrical Scotch Tape
Kraft gommé - Gobelets et serviettes de papier, etc.

‘’Tous les papiers et les produits du papier”

JOS. ST-PIERRE. PROP.     

dans les Nations Unies sans que les droits chrétiens aint été, alors,

efficacement réservés, on est rempli de la plus grave inquiétude.

‘La séparation en deux zones, l’une arabe, l’autre juive, est inad-

missible. D'abord, le danger de conflit entre les deux zones, avec le

péril de destruction qui en serait l'immédiate conséquence, est évi-

dent à quiconque veut réfléchir. Qui obligera ces deux voisins, ex-

trêmement irrités déjà l'un contre l’autre, à vivre en paix? Ensuite,
l'importance suprême de Jérusalem pour les chrétiens n’est pas une

question qui intéresse directement les Arabes et les Juifs, mais le

monde entier.

“A plusieurs reprises, le Pape s’est prononcé sur la nécessité de

l’internationalisation. Il a parlé au nom de l’Eglise catholique toute

entière. A une majorité considérable, l’Assemblée générale des Na-

tions Unies a accepté le méme point de vue. Si le Canada se fait le

parrain d'une initiative destinée, éventuellement, à remettre Jérusa-

lem dans le pouvoir exclusif de l'Etat d'Israël, car ce n’est qu’à ce but

que la manoeuvre présente peut tendre, il blessera péniblement le

sentiment catholique à travers le monde. Cette meurtrissure sera

d'autant plus douloureuse qu’on la saura faite par une main qu'on

croyait chrétienne, mais qui, en l'occurence, se sera révélée anti-ca-

tholique”. (Aux dernières nouvelles, c’est la Suède qui propose le

nouveau projet).

 

 

 

NOUVEAUX

TAUX
DU TÉLEPHE
en vigueur à compter du ler janvier 1951

La Commission des Transports du Canada a rendu jugement

au sujet de l'augmentation générale des taux, que nous avons

demandée en octobre 1949, pour la première fois en 23 ans.

La Commission a maintenant décrété de nouveaux taux qui

remplaceront les taux temporaires dont elle avait autorisé

l’application dans son ordonnance intérimaire en juillet dernier.

NOUVEAUX TAUX À

 

 

TROIS-RIVIERES
(sans les taxes provinciale et municipale)

DES TAUX JUSTES .et RAISONNABLES
Ces taux régulariserontles taux temporaires décrétés par la Com-

mission des Transports du Canada en juillet dernier. Dans la plupart
des cas, les différences seront minimes.

Si certains taux vont augmenter, d’autres ne changeront pas ou
diminueront. Les changements et régularisations auront commerésultats
des taux raisonnables qui exprimeront équitablement la différence de
valeur des diverses catégories de service.

AMELIORATION et L’EXPANSION SE POURSUIVRONT
Le revenu additionnel provenant des nouveaux taux nous per-

mettra de maintenir et d’améliorer votre service, de marcher de pair avec
le développement du territoire que nous desservons. Nos travaux se
continueront, en vue de vous fournir le genre de service que vous voulez,
en tout temps et en tout lieu.

 

   
VALEUR ACCRUE DU SERVICE TÉLÉPHONIQUE

Jamais auparavant vous n’avez eu autant d’amis qui ont le
téléphone. Vous pouvez appeler plus de gens et plus de gens peuvent
vous appeler. Meilleur et plus étendu,le service téléphonique représente
une valeur plus grande pour vous.

Le coût du service téléphoniquen’a pas monté autant que celui de
la plupart des articles que vous achetez. Le compte de téléphoneest l’un
des menus éléments de votre budget familial. Si vous songez à tous ses
avantages,le service téléphoniquevousvaut largementce qu’il vous coûte

Le gérant, P. E. Beaüchamp

LA COMPAGNIE DE TÉLÉPHONE BELL DU CANABA
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Traditions de Noël en Angleterre

 

La papillote de Noël

Comme au Canada, aucune cé-

lébration de Noël n’est complète

en Angleterre sans une boîte de

papillotes à pétard. La fabrication
des papillotes de Noël, en Angle-

terre, remonte à 70 ans. Un con-
fiseur et fabricant de décorations

pour gâteaux de noces, au nom

bien anglais de Tom Smith, avait
rapporté d’un voyage sur le con-

tinent l’idée d’où sortit la papil-

lote ou diablotin. Il avait consta-

té en effet qu’un confiseur fran-

çais enveloppait ses bonbons dans

du papier de soie pour les rendre
plus attrayants. Quelques semai-

nes avant Noël, ses employés se

mirent donc à envelopper de cette

façon des amandes sucrées. Puis

il eut l’idée d’agrémenter le pa-
quet en y introduisant une devise
umoureuse: il se rapprochait de

la papillote.

L’ensorcellement des vergers

Le Jour des Rois (appelé dans

cette région Old Christmas Day)

a ses cérémonies propres. Dans le

Devonshire au sud de l’Angleter-

re, pays célèbre pour son cidre, on

a gardé jusqu’à une épuque assez

récente la coutume de “l’ensorcel-

lement des vergers”. Les cultiva-

teurs et leurs ‘“‘engagés” se ren-

daient aux vergers, après la chu-

 

 

POUR VOS
ASSURANCES

* Incondie
* Accidents
* Responsabilité
* Automobile

consultez

RICHARD BERGERON
Courtier en Assurances

1212, St-Olivier TH. 898

Trois-Rivières  
 

BY pisturé À
AU CANADA

 

 

 

IL NE POUVAIT
DORMIR QUE DANS

SA CHAISE
 

Mais aujourd'hui, grâee à
l'emploi: du ‘“BRONKA-
SEPTOL", nouveau remide
sontre la bronchite, |! peut
se reposer dans son lit tou-
te la nuit sans aucun malal-

se.

En effet le nouveau remède
“BRONKASEPTOL” pris
avec de l’eau chaude, appor-
te un prompt soulagement
dans toutes les affections des
bronches, de la gorge et des
poumons. Une dose prise au
coucher facilite la respira-
tion et proeure un sommeil
calme.

 

SEUL AGENT

LA PHARMACIE=———
HOULE

y=,A votre servieer—

Vis-à-vis le Bureau dePoste

1886, Notre-Dame Tél: 67

Trois-Rivières: |
    

te du jour, portant des fusils et

une grande jarre de cidre sur le

dessus de . laquelle flottait un

grand morceau de pain grillé ou

de gâteau. Aucun fusil n’était

considéré trop vieux, à condition

de tenir l’amorce, et plus il fai-

sait de bruit le mieux c’était. Le

groupe une fois arrivé aux plus

grands pommiers, le maître l’in-

terpelait pendant qu’on tirait les

fusils. On passait ensuite le cidre
à la ronde et l’on mangeait le gâ-

teau imbibé de cidre, mais on pre-

nait soin d’en laisser un bon mor-

ceau dans une fourche de l'arbre

à l'intention des rouges-gorges,

sinon le charme n’opérait pas. En-

fin, les hommes rentraient à la

ferme pour continuer à boire du

cidre et pour se raconter des his-

toires autour du feu jusqu’au ma-

tinn Comme nombre de vieilles

superstitions, cette coutume se

fondait sur une croyance positive:

les coups de feu, déchirant l’écorce

de l’arbre, étaient censés hâter la

venue des fruits, tout comme le
chauffage des noyers.

LE BIEN PUBLIC

Exportations au Canada

Londres — Le chiffre des ex-

portations anglaises au Canada est

zé provisoirement à'14 millions

et demi de livres sterling, soit 2.4

millions de plus qu’en octobre et

4.4 millions de plus que la moyen-

ne des dix premiers mois de 1950.

 

 
 

LA
LAURENTIENNE

Compagnie
d'Assurance-Vie

Roland Paillé
Gérant de Dietriet

e

137 Radisson, Tél. 388

Trois-Rivières. 
 

 

 

333, rue St-Antoine 

KIMBALL AUTOMOBILE LTEE

Vandeurs Ford & Monarch

Camions et tracteurs

PIECES DE RECHANGE FORD

 

e Les plus importants distributeurs pour l‘Est du Canada

des produits authentiques

Téléphone: 527 Trois-Rivières  
 

|

 

mrERDAGE CINQ

J. H. René de Cotret, C.A. Henri Ferron, C.A.

Gérard Camirand, C.A. Roland Nobert, C.A.

Jasques René de Cotret, C.A.

| RENE DE COTRET, FERRON, NOBERT
& CIE

Comptables agréés

Frois-Rivières - Shawinigan - Drummondville

 
 

 

 

 

 

connaît l'homme

au whiskey
qu’il sert

  
COMPAREZ LE PRIX...LA SAVEUR...

CONSTATEZ PAR VOUS-MÊME

te MEILLEUR ACHAT en FIN

WHISKEY CANADIEN

Calvert
MOUNT ROYAL

Canadian Whisky  
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Clest

otanePincée debaunit”
unerecette qui sert à préparer un Canada plus puissant et plus riche,

L’ALUMINIUM S'EST ACQUIS

UNE PLACE IMPORTANTE DANS

LA VIE DES CANADIENS

où nous serons tous plus heureux.

Cette “pincée”, c'est une terre rougeÂtre ap

de vaisscaux nous apporten

mille milles se termine à Por

la bauxite arrive 4 notre “cuisine

t de la Guyane anglaise. c

t-Alfred, sur le Saguenay. Puis, par chemin de fer,

» électrique d’Arvida, quelques milles plus loin,

pelée bauxite, que des douzaines .
Ce voyage de trois

Et là, en utilisant l'électricité provenant de l'énergie fournie par ce

même Saguenay, nousraffitions Ce minerai, qu

Le Saguenay nous donne

de l'aluminium: une eau

l'énergie électrique— l'une et

le voyageur contemple un specta !

it is

d
e

bauxite disparaître au delà d'unecolline et revenir
11 voit des wagons remplis de ba pi stone Is bauxite or

t-Alfred et la cité d'Arvida au rang des villes populeuses

var adiens de nouveaux et lucratifs emplois.

Du quai de Port-Alfred,

chargés d'aluminium

aluminium a porté

du Canada et fourni à des milliers de can:

ALUMINUM COMPANY OF CANADA, LTD.

doncles deux facteurs indis

profonde pour les cargos,

luisant! Le procédé

Fournisseurs d'aluminium au Canado et à l'étranger

Usines à Shawinigan Falls, Arvida, lle Maligne, Shipshaw, Port-Alfred,

Wakefield,Kingston, Toronto et Etobicoke.

i devient de l'aluminium.

pensables à la fabrication
et des chutes qui produisent

les autres dans un rayon de quelques milles.

cle unique en son genre.

  
 



PAGE SIX

André Mathieu
à Radio-Carabin

 

L: prochaine émission de Ra-

dio-Carabin, mercredi scir le 3

janvier 1951. mettra en vedette

l'un des plus grands talents mu-

sicaux de chez nous. André Ma-

thieu, dont la répuattion de pia-

niste et de compositeur s'étend

jusqu'en Europe.
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CLAUDETTE JARRY. artiste

do chez nous aux talents variées,

qui est à la fois chanteuse, accor-

déoniste et fantaisiste, sera la ve-

dette à l'émission ‘Coup de Clai-

ro n‘à Radio-Canada, jeudi soir le

4 janvier, à 8 h. 30.

 

 

NDE

 

VEUR DE HOLLANDE

 

Que ce soit un

VOYAGE
d'affaires ou d'agrément

Que ce soit *

par chemin de fer,
par bateau ou

par avion,
nous sommes toujours a
votre entiére disposition
pour renseignements, iti-
néraires et réserve de pla-
ces.

J. A. TOURVILLE,
Agent

- 942, rue St-Plerre,

Trois-Rivières  
   

 
 LE BIEN PUBLIC

La mort de Léo Larguier

 

Léo Larguier est mort à Paris le 31 octobre. Il était né à la

Grand-Combe, dans les Cévennes, le 6 décembre 1878.

En 1900, ses parents l’envoyèrent à Paris pour y terminer ses

études. Il a conté lui-même comment Jean Moréas lui ayant serré la

main dans un café du Quartier Latin, il s’engagea dans les troupes de

la poésie et ne fit jamais inscrire à la Faculté.

1901 est l’année de ses véritables débuts littéraires. Il publie ses

premiers vers écrits à Aix-en-Provence (où il connut Cézanne) pen-

dant son service militaire, sous le titre “La Maison du poète”. La

même année, l’Académie française remarque et couronne l'ouvrage,

“Les Isolements”, son deuxième livre le place définitivement parmi les

héritiers de la poésie classique.

En 1935, un autre recueil de poèmes, ‘Les Ombres” emporte l’en-

thousiasme de bien des lettrés. Mais Léo Larguier est l'auteur d’une

soixantaine d'ouvrages, parmi lesquels “Les Heures déchirées”, “Le

Dimanche avec Paul Cézanne”, “En compagnie des vieux peintres”,

“Roses de papier”, “Saint-Germain-des-Prés mon village”, “Les di- 
manches de la rue Jacob”, “La chére Emma Bovary”, “Le Roi sans

reine”, etc. . . En marge de son activité d’essayiste fervent d'histoire

littéraire et de peinture, Léo Larguier fait jouer à l’Odéon “L'Heure

des tziganes”, "La Lumière du soir”, “Les Bonapartes”. . . i

En 1936, Léo Larguier est élu à l'Académie Goncourt, où il suc-

cède à Léon Hennique.
1

 

A la mémoire de Jean Richepin

En 1926 Jean Richepin mourait rue de la Tour, villa Guibert a

Paris. Pour honorer la mémoire du poéte, une plaque a été apposée |

sur la maison qu'il habita longtemps. De nombreuses personnes assis- |

taient à cette inauguration où, après des allocutions du maire du XVIe

arrondisement e tdu préfet de la Seine, M. Edouard Herriot, adressa

un homme amical à l'auteur du ‘“Cheinineau”. Une autre brève céré-

monie eut lieu ensuite rue Emile Augier qui porteta désormais le nom

de Jean Richepin.
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DemandezduWhite Horse’

       
Le WHITE HORSE est un
excellent whisky soi-
gneusement mélangé et
vieilli — pour être bien
moelleux et vous donner
toute satisfaction.

En boutailles de 40 et de 2617 eness

  
  

 

aTRSrteh Whist
5 %

   
  

Chaquebouteille 00
HhiteHorse

#508proprenuméro

(longe
SCOTCH WHISKY 12

 

 

LS  ° 36¢ LE CARTON DE 6 BOUTEILLES + TAXE D'ACCISE INCLUSE . PLUS LE DÉPÔT POUR LA BOUTEILLE
vo . (Vous l'achetez aussi en caisses de 24 bouteilles) CQFr-50



Les équipes d'étude

Le nouvel évêque de Nicolet, S.

Exc. Mgr Martin, vient d’adres-
ser une lettre pastorale au clergé
et aux fidèles de son diocèse. I)

loue leur esprit de foi, de piété,
de zèle, rend hommage à ses pré-

décesseurs dont l’épiscopat a fait

s'épanouir de si belles oeuvres,
puis indique ce qu'il attend de ses
ouailles dans le domaine religieux

et social. Voici une directive in-

téressante dont les groupements

professionnels et sociaux de toute  

la province pourraient profiter:
“Les succès remarquables obtenus
par l'Union catholique des Cul-
livateurs par les équipes d’études
Nous invitent à recommander à
toutes les Associations profession-
nelles ce moyen infaillible d’avan-_
cement et de culture. On n’insis-
tera jamais trop sur la nécessité
de ce travail d’étude qui donnera
aux membres des diverses asso-
ciations une culture religieuse et
sociale qui doit étre a la base de
toute démarche. La bonne volon-
té et l’empressement apostolique
ne remplaceront jamais les lumiè-
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LORD CALVERT
Canadian Hisky

 

Calvert DISTILLERS (CANADA) LIMITED
AMHERSTBURG

Servi avec orgueil dans

des occasions spéciales

quand seul

le meilleur suffit  ONTARIO
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rés que l’on‘’aura manqué d’ac-

quérir par l'étude et la réflexion
désintéressée. Même si l’éducation

scolaire s'oriente de plus en plus

vers les problèmes de la vie so-

ciale et civique, il demeure ur-

gent que tous ceux qui s’intéres-

sent à nos groupements profes-

sionnels, à nos coopératives et à

nos caisses populaires aient des

notions très claires des buts qu’ils

recherchent et des principes qu’ils

doivent vivre dans leurs sphères

d'activité. Il est non moins ur-

gent que tous acquièrent par la

réflexion doctrinale en équipe les

fins plus universelles qui doivent

les guider dans leurs efforts, afin

qu’on évite que des bonnes volon-

tés ne partent en lignes divergen-

tes et n'exagèrent les différences

sociales au lieu de les combler.

public dans la vie économique ct
de favoriser l’avènement de l’or-

dre corporatif souhaité par les

Evêques de la Province”.

MOUILLAGE
DE Ll] VITEMENT

REPRIME
Des milliers de mamans ont trouvé que le
Fraitement à domicile Vanderhoof libère
ritement Jeurs enfants de cette habitude
lnuê In »omposé végétal, le Traitement
Vanderhoof n'arrête pas le fonctionnement
des reins ou de la vessie, mais fortifie les
serfs qui les gouvernent, produisant ut
sontrôle naturel qui réprime cette faiblesse
désagréable. Ecrivez aujourd'hui, incluant
= Zour,traitement d'essaiÀ Vanderhoo!

mited, Casier 247, D
Windsor, Ont D118)
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C’est, il Nous semble, l’unique| TR
moyen de préparer les voies à la | "A
réalisation des vues pontificales |
sur la nécessité de statuts d'ordre À
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Bilan Général
au 30 novembre 1950

ACTIF

Billets de la Banque du Canada et dépôscs à icelle .
Autre encaisse et soldes bancaires ........
Billets d'autres banques et chèques sur icelles . . .
Valeurs du gouvernement et autres fonds publics,

n’excédant pas la valeur marchande . . . . . .
Autres obligations et actions, n'excédantpas la valeur

marchande . . . . ..............
Prêts à demande et à courte échéance, entièrement

garantis . + . 0040000 0 0 6 2 44 4 2 0 00 0

Total de l’actif immédiat . . . . .

Autres prêts courants et escomptes, prévision faite
des dettes mauvaises et douteuses . . . . . . .

“ Immeublesdelabanque . . . . .. .......

Autres actifS. « . « . +». +++ +...

PASSIF
Billets en circulation. « « + < 3828

Dépôts . . . . . . . . . . . . ° ° . e & & 8 eo »

Acceptations et lettres de crédit en cours . 7...
Autres passifs . . . . . +++ 4 4 + 4 0 0 0 0 6 6

° o
i

e
i

e °

Total du passif au public. . : : .

Capital . . 2. ++ 1 2 0 2 0 0 0 0 0 0 0 0 00 0 0

Fonds de réserve . . « + cv + + + + 6 + 0 000

Dividendes à verser . . . . . . «+ + + + +...

Solde du compte des Profits et Pertes « «  . ..

COMPTE DES PROFITS ET PERTES

Passif de clients sous acceptations et lettres de crédit -

LA BANQUE ROYALE
DU CANADA

$ 197,717,112.98

162,064,438.29

111,331,531.73

1,042,365,803.19

104,282,016.90

100,004,499.11

$1,717,765,402.20
 

688,725,564.27

17,068,704.59

69,437,689.31

4,378,982.00

$2,497,376,342.37
 

249,989.10

2,337,503,468.93

69,437,689.31

3,349,328.08

$2,410,540,475.42

35,000,000.00
50,000,000.00

915,827.91
920,039.04

$2,497,376,342.37

$

 

 

Profits de l'exercice se terminant le 30 novembre 1950, après
l'établissement des réserves de contingence qui comprennent

 

Dividendes au taux de $1.00 par action

une appropriation pour toute dette mauvaise ou douteuse. . $11,845,138.94

Moins prévision pour impôts des gouvernements
fédéral et provincial . . . lu des'in seb $4,012,000.00

i évisi ur moins-value des immeubles -

MoEBanaue 210 0 0 0 0 0 0000 1,273,413.83 5,285,413.83

$ 6,559,725.11
se os 0 6 ss 0 0 ss 3,500,000.00

. $ 3,059,725.11Montant reporté .. ...... +0» + 0000 01 0000

Solde au compte des Profits et Pertes le 30 novembre 1949 . . .

, Transfert au Fonds deréserve ses se a st 0000000000

Solde au compte des Profits et Pertes le 30 novembre 1950 .

3,860,313.93
$ 6,920,039.04

6,000,000.00
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bouteilles  ’ JAMES MUIR

 

~ T. H. ATKINSON,
Président Directeur Général
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La vie littéraire en France

 

Le Prix Goncourt 1950

Le Prix Goncourt a été attribué à M. Paul Colin, qui a obtenu
5 voix pour “Les Jeux sauvages. Deux voix sont allées à M. Bernard
Pingaud pour “Amour triste”, une à Michel Zéraffa pour “L’Ecume et
le sel” et une à M. André Dhotel pour “L'homme de la scierie”. Aux
tours précédents MM. Hervé Bazin, Georges Arnaud, Roger Mimier et
Jean Hougron avaient obtenu des voix.

L'auteur de “Les jeux sauvages” né à Sens est âgé de trente ans.
Ce roman est son premier livre publié, mais non le premier écrit.
Après des études sans histoire, il prépara d’abord les Beaux-Arts.
Participant à des relevés topographiques en Sologne, il apprit à con-
naître ce pays de bois et d’eau qui est le cadre des “Jeux Sauvages".
Paul Colin est marié et père de famille. Le manuscrit de son roman
avait été accepté spontanément chez Gallimard. C’est l’histoire de
trois enfants qui vivent en sauvageons dans les bois de Sologne et se

a
retrouvent à l’âge adulte, poussés parle désir de faire revivre le temps
de l’enfance.

Le Prix Théophraste-Renaudot 1950

Le Prix Théophraste-Renaudot a été attribué à M. Pierre Mo-
laine, pour ‘Les Orgues de l'enfer”, par six voix contre une à Mme
Marguerite Duras pour “Un barrage contre le Pacifique” MM. André
Dhotel pour ‘L’Homme de la scierie”, Jean Hougron pour “Tu ré-
colteras la tempête” et Robert Margerit pour “Par un été torride”.

Né en 1906, à Thiers, Pierre Molaine, l'auteur de “Les orgues de
l'enfer”, est d'origine savoyarde. Ses parents voulaient en faire un
receveur à l’enregistrement. Mais la carrière de fonctionnaire ne con-
vient pas à son caractère violent et passionné. Entré dans l’armée, la
guerre le surprend lieutenant de chars. Pierre Molaine est actuelle-
ment commandant et habite Lyon. Il a déjà publié plusieurs romans:
“Violences”, ‘De blanc vêtu”, “Mort d'homme” et “Hautes oeuvres”.
“Les orgues de l'enfer” est un roman, documenté et vivant comme un
reportage, sur le monde des malades aliénés.

Une initiative de l’Institut Catholique:
l’école de législation religieuse

L'Institut Catholique de Paris vient de créer un nouvel organisme
scientifique qui mérite de retenir l’attention.

C’est une école de législation religieuse ouverte à tout étudiant
français ou étranger quelle que soit la religion à laquelle il appar-
tienne.

Il s’agit d'étudier dans des conférences et dans des travaux pra-
tiques non seulement les législations chrétiennes, mais encore les
droits des différents groupements religieux et de les examiner par
rapport au droit international.

Le programme des cours est établi sur trois années après lesquel-
les l'étudiant qui a satisfait aux examens de chacune des trois années
universitaires pourra présenter une thèse.

Le Prix Rabelais

Après son traditionnel pèlerinage en Beaujolais, l’Académie Ra-
belais s’est réunie dans les caves de Château-Thivin pour décerner son
prix annuel.

Le jury présidé par Curnonsky, a attribué la palme à Vexcellent
humoriste H. P. Gassier, pour l’ensemble de son oeuvre.
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(Suite de 1a page 1)

Voie d'eau succède a deux au-

tres recueils du méme auteur:

Ballades de la petite extrace qui

lui a valu un prix David .et Re-

mous publié en 1948. La faconde

de Piché a quelque chose de ras-

surant. Un poète qui ne laisse pas

s'éteindre le feu sacré après son

premier essai est un phénomène

pas tellement courant chez nous.

Sachons prouver à notre ami que

nous lui en savons gré en accueil-

lant avec bienveillance son bou-

quin. Les mets délicats qu’ils

contient sont bien propres à ré-

galer les plus fins gourmets.

 

 

Jean Pellerin

Voie d’eau vient d’être publié aux

Editions Pilon, 1950.
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Voyez sans tarder
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Trois-Rividres  
 

  
 

   

 

    

he
)

V7G

 

  =
a M
3

SN
S
F
y

o
R

  

   

R
I
N
D

R
N

BA v =

 
gc TOUJOURS

oN5 oe
NP IMBATTABLE!
1 Aux Fêtes

comme en tout temps

CEST UN CADÉAU-QUI-PLAIRA À ToUS
me

{

JEUDI, 28 DECEMBRE 1950

Raimu au Cinéma de Paris dès samedi
1 EE j ss TT i

 
 

L'extraordinaire Raimu qui fait une inoubliable composition dans
“LE DUEL” d’après l’oeuvre bouleversante d’Henri Lavedan. Ce film
qui prendra l'affiche, samedi, au Cinéma de Paris, est présenté en
programme double avec ‘La vie de Raimu”.

 

SUGGESTIONS POUR CADEAUX

 

 

*

Joignez l’utile à l’agréable en of-

frant comme étrennes une jolie paire

de souliers, équipements de patins,

bottes de ski, pantoufles, etc., pour

dames, messieurs et enfants.

Nous vous offrons un trés grand as-

sortiment, et nous vous conseillons de

venir faire votre choix à bonne heu-

re, pour éviter des désappointements.

*

 

Une visite vous convaincra du choix dans les

meilleures marques de chaussures

J. A. GOSSELIN
Marchand de chaussures

ORTHOPEDISTE-TECHNICIEN GRADUE

Représentant exclusif pour les chaussures du

Dr M. W. LOCKE et HARTT

dans la région des Trois-Rivières.

Service de rayons-X pour vérifier l'ajustement   
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